
Instructions aux auteurs

L a revue Médecine Tropicale publie des éditoriaux, des articles origi-
naux Le phénomène musical, pour beaucoup - profanes aussi bien

qu’initiés  volontiers appréhendé hors des contingences économiques,
politiques ou sociales. Le mythe d’une esthétique qui resterait.

CONDITIONS GENERALES DE PUBLICATION
M i raculeusement étra n g è re à ces considérations est, quoi qu’on
en dise encore vivace. Dans ses formes, comme dans ses conte-
nu s , la musique serait une pure essence, radicalement étra n g è re
aux autres modes d’ex p ression art i s t i q u e. Pour ces ra i s o n s , s a n s
doute, la musicologie ne se frotte que rarement au social pour
rendre compte de la création musicale. L’évolution des formes
est analysée comme celles d’une science pure, sans référence aux
idées qui, à une époque donnée, agitent un corps social et ses
élites. Si d’aventure le musicologue intègre la société dans sa
r é fl ex i o n , c’est moins pour expliquer les fo rm e s , l ’ e s t h é t i q u e, q u e
les contenu s , le progra m m e. Michel Fa u re s’inscrit en faux contre
cette at t i t u d e. La création musicale se déve l o p p e, pour lui, d a n s
le mouvement même des sociétés et cela est tout part i c u l i è re m e n t
vrai de cette esthétique hybride qui a émergé entre les deux
guerres mondiales, mouvement tout à la fois réactionnaire, au
sens étymologique du term e, et syncrétique : le néocl a s s i c i s m e.
L’auteur organise sa démonstration en trois parties, qui consti-
tuent autant une savante analyse mu s i c o l ogi q u e, exemples à l’ap-
pui, qu’un voyage fascinant dans les arcanes idéologiques et la
sensibilité d’une société commotionnée, à tous égards, par les
bouleversements sociaux, la tragédie de 1914-1918 et les
menaces de mutation d’un monde déchiré. La première partie,
le terrain et le.

PRESENTATION DES TEXTES
M o m e n t , plante le décor sensible de la création mu s i c a l e, au tour-
nant du siècle. La belle époque est hantée par la mort, ses com-
p o s i t e u rs développant une névrose « fin de siècle ». La mu s i q u e
reste par ailleurs étrangère aux mouvements avant-gardistes :
f u t u ri s m e, d a d a ï s m e, s u rr é a l i s m e. Le langage mu s i c a l , p o u rt a n t ,
va entrer en cri s e, avec les pre m i è res ex p é riences électro - a c o u s-
t i q u e s , d’une part , mais surtout l’ap p a rition d’une nouvelle per-
c eption du temps mu s i c a l , la promotion du timbre, l ’ é cl at e m e n t
de la forme. Dans une pertinente mise en perspective de l’évo-
lution des formes musicales du Moyen Âge aux Lumières,
M i chel Fa u re met en évidence l’irruption du re foulé social dans
la gra m m a i re musicale et la crise d’invention qui secoue l’Euro p e
au début du siècle autour des trois pôles que constituent Paris,
Vienne et Moscou. Cette création en crise re t e n t i t , n at u re l l e m e n t ,
sur les institutions musicales ; des va l e u rs autres qu’esthétiques,
d ’ o rd re social, p o l i t i q u e,e n t rent en lice, avec l’ap p a rition de dis-
cours nationalistes, voire racistes, qui perfuseront le débat dans
les années qui vont suiv re, dominées par la personnalité de Nadia
B o u l a n ge r, é g é rie intern ationale du néocl a s s i c i s m e.
L’ambivalence de l’Orient, le salut par la terre, l’ultime et
i n fa i l l i ble cri t è re de la race vont être mis en exe rgue avec Séve ra c,
Stravinsky ou Ramuz et, bien sûr, d’Indy. Mais le cœur de cette
première partie est à chercher surtout dans l’enquête aussi pas-
sionnante que détaillée de l’histoire du Groupe des Six, v é ri t abl e
coup d’état esthétique piloté par Jean Cocteau et qui fonde ce
nationalisme populiste caractéristique du néoclassicisme de
l’entre-deux-guerres. L’idéologie autant que l’esthétique du
gro u p e, moins homogène que le vo u d rait l’histoire offi c i e l l e, s e
veut néanmoins concord at a i re et ratisse large pour constituer un

é chantillon socio-esthétique, que l’on qualifi e rait aujourd’hui de
politiquement correct. Qu’il s’agisse des formes musicales, des
croyances religieuses, des origines géographiques, méditerra-
néennes et judaïques (Milhaud), des alibis sexistes (Germaine
Tailleferre), c’est d’une France rassemblée, représentée dans
toutes ses strates bourgeoises que le groupe veut témoigner.
S’ensuit une analyse non moins sagace de l’esthétique à l’em-
porte-pièce qui en résulte, brassant les contraires, civilisation
t e chnicienne et société agra i re, s p o rt , mécanique et pastora l e. La
d ive rs i fi c ation de cette tendance dominante est étudiée au micro-
scope dans la seconde partie, avec ses variantes « gauchistes »,
« centristes » ou « droitistes », l’union sacrée du fo l k l o re, le pro-
totype du compositeur social (Honegger), le compromis esthé-
tique constitué par l’oratorio scénique, la crispation que repré-
sente le néoclassicisme en tant que système de défense de l’ord re
capitaliste et tonal contre le.

LE RESUMÉ
M o m e n t , plante le décor sensible de la création mu s i c a l e, au tour-
nant du siècle. La belle époque est hantée par la mort, ses com-
p o s i t e u rs développant une névrose « fin de siècle ». La mu s i q u e
reste par ailleurs étrangère aux mouvements avant-gardistes :
f u t u ri s m e, d a d a ï s m e, s u rr é a l i s m e. Le langage mu s i c a l , p o u rt a n t ,
va entrer en cri s e, avec les pre m i è res ex p é riences électro - a c o u s-
tiques, d’une part, mais surtout l’apparition d’une nouv
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Instructions aux auteurs

La Revue Médecine Tropicale publie des art i cles ori gi n a u x , des commu n i c at i o n s ,
des revues généra l e s , des lettres à la Rédaction, des témoignages d’activité sur

le terrain tropical ou des rap p o rts de missions effectuées Outre - M e r. Les auteurs peu-
vent adresser leurs art i cles en anglais.

Conditions générales de publ i c at i o n
Les art i cles n’engagent que la re s p o n s abilité de leurs auteurs. Les manu s c rits des
a rt i cles ori ginaux ne doivent avoir fait l’objet d’aucune publ i c ation antéri e u re ni être
en cours de publ i c ation dans une autre rev u e. Les tex t e s , de bonne qualité, d o ive n t
ê t re dactylographiés en double interl i g n e, de police de cara c t è re 12 minimum (pour
p o u voir être scannés), 25 lignes par page maximu m , et être adressés ainsi que les
p h o t o s , fi g u res et tableaux en quat re exe m p l a i res à la Rédaction de la Rev u e. Il est
s o u h a i t able que les textes défi n i t ivement corrigés soient adressés sur disquette
( d o u ble face haute densité) fo rm at 3" 1/2 en utilisant de préférence le traitement de
t exte Wo rd ou par courrier électronique à l’adresse suivante : i m t s s a . m e d t ro p @ wa n a-
d o o . f r.  Les auteurs doivent d’emblée préciser sous quelle ru b rique ils soumettent
leur travail. Tous les art i cles sont adressés pour avis de façon anonyme à deux lec-
t e u rs. Des modifi c ations minimes (ort h ograp h e, s t y l e,mise en page) sur un texte défi-
n i t ivement accepté pourront être effectuées par un collab o rateur de la Rédaction. La
R evue at t ri bue gratuitement 5 tirés à part au premier auteur de chaque art i cl e.

P r é s e n t ation des tex t e s
La pre m i è re page du manu s c rit doit, quelle que soit la ru b rique pro p o s é e, c o m p o r-
ter : le titre de l’art i cle (moins de 12 mots), les initiales des prénoms et les noms
des auteurs , la dénomination et l’adresse complète de l’institution dans laquelle le
t ravail a été effe c t u é , les titres et affi l i ations hospitalo-unive rs i t a i res de chaque auteur,
l ’ a d resse complète avec nu m é ro de téléphone et de Fax où doit être envoyée la cor-
re s p o n d a n c e.
Les art i cles ori ginaux ne doivent pas dépasser 12 pages (références non compri s e s ) ;
ils nécessitent une introduction précisant cl a i rement le but de l’étude, un ch ap i t re
m at é riel et méthodes suivi des résultat s , une discussion.
Les commu n i c ations incluant des faits cliniques ou épidémiologi q u e s , des notes de
t h é rapeutique ou de technique ch i ru rgicale ne doivent pas dépasser 6 pages (réfé-
rences non comprises mais limitées à 15).
Les revues générales peuvent être sollicitées par la Rédaction ; le manu s c rit ne doit
pas dépasser 16 pages ; les références peuvent être ex h a u s t ive s .
Les lettres et correspondance à la Rédaction sont encouragées ; la longueur du manu s-
c rit est limitée à 40 lignes, le nombre de références à 5.
La ru b rique “Sur place” est destinée à publier des art i cles re l atant en milieu tro p i-
c a l , une ex p é rience pers o n n e l l e, des témoignages d’activité ou des rap p o rts de mis-
sions ; l’ori ginalité du travail sera largement prise en compte. Les manu s c rits sont
limités à 12 page s , r é f é rences comprises mais non indispensabl e s .
Dans tous les cas, les ab r é v i ations doivent être évitées autant que possible ; elles doi-
vent être indiquées à leur premier emploi, après l’ex p ression ou le mot qu’elles ab r è-
ge n t .

R é s u m é s
Les art i cles ori gi n a u x , les commu n i c at i o n s , les revues générales et les art i cles pro-
posés pour la ru b rique «Sur Place » doivent s’accompagner d’un résumé en fra n-
çais suivis de 4 à 5 mots clés. A d ressé en quat re exe m p l a i re s , le résumé doit fi g u-
rer sur une page à part du reste du manu s c rit. D’une longueur maximale de 250 mots,
il ne doit comporter ni ab r é v i at i o n s , ni références. Pour les art i cles ori gi n a u x , il doit
préciser les objectifs, la méthodologi e, les résultats et les conclusions. Un résumé
en anglais est à fo u rn i r. A défa u t , l’auteur dev ra accepter celui de la Rédaction.

R é f é re n c e s
Les références seront nu m é rotées selon l’ord re de leur appel dans le tex t e. Elles doi-
vent indiquer les noms de tous les auteurs. Seuls les art i cles déjà publiés ou qui sont
sous presse peuvent être mentionnés. Les ab r é v i ations des titres de journaux doi-
vent être celles qui sont trouvées dans l’Index Médicus, par exemple :
Pour un journ a l :
1 - COMOE KC, SESS D, GUELAIN J - Etude de la tension art é rielle en milieu

urbain Ivo i rien. Med Trop 1 9 9 3 ; 53 : 1 7 3 - 1 7 9 .
Pour une contri bution à un liv re
2 - DUPONT A , BOUCHEZ P, LE BRAS M - Rein et drépanocy t o s e. In «B E G U E

P - La maladie drépanocy t a i re». Sandoz ed, Rueil Malmaison, 1 9 8 4 , pp 203-207.
Pour un liv re 
3 - CHATELAIN C - La bilharziose uro - g é n i t a l e. Masson ed, Pa ri s , 1 9 7 8 , 100 p.

I c o n ographie et infograp h i e
Le nombre de tableaux doit être limité au strict nécessaire. Les ori ginaux des pho-
t ographies et des diap o s i t ives doivent nous être adre s s é s , annotés correctement au
ve rso (nu m é ro de fi g u re + légende + ori e n t ation). Toute l’infographie doit être accom-
p agnée des données ch i ffrées à part , p e rmettant la reconstitution des histogra m m e s
et grap h i q u e s , selon les normes adoptées par la Rev u e. Chacun d’entre eux consti-
tue une unité qui doit être compréhensible en soi, sans référence au tex t e, grâce à
une légende suffi s a n t e. Ils doivent être appelés dans le tex t e. 
La fo u rn i t u re de documents de toute nat u re (tex t e, i m age s , i n fograp h i e ) , i m p l i q u e
l ’ a u t o ri s ation de publ i c ation et de rep roduction uniquement par la Rev u e, s a u f
c o nvention part i c u l i è re préalable entre l’auteur et éditeur.

Revue Medecine Tropicale publishes ori ginal art i cl e s , b rief commu n i c at i o n s ,
rev i ew art i cl e s , l e t t e rs to the Editor, and rep o rts describing activity in tro p i c a l

a reas or missions ove rseas. Au t h o rs are welcome to submit art i cles in English.

G e n e ral conditions of publ i c at i o n s
Au t h o rs are solely accountable for their views. Ori ginal art i cles must not have been
p u blished prev i o u s ly and must not be under consideration for publ i c ation elsewh e re.
C o n c i s e ly - w ritten manu s c ripts must be typed double-spaced using a font size no
smaller than 12-points with a maximum of 25 l ines per page. Th ey should be sent
along with any photos, fi g u re s , and tables in quadru p l i c ate to the Editorial Staff.
E l e c t ronic submission of the final corrected ve rsion is encouraged in the fo rm of a
M i c rosoft Wo rd document on a high-density double-sided 3.5" fl o p py diskette or
by e-mail to imtssa.medtro p @ wa n a d o o . f r. Au t h o rs must indicate the cat ego ry fo r
wh i ch they are submitting. All art i cles will be bl i n d ly rev i ewed by two rev i ewe rs .
Minor ch a n ges (spelling, s t y l e, l ayout) may be made to the final accepted manu s-
c ript by Editorial Staff's copy editors. Five off p rints will be sent free of ch a rge to
fi rst author of each art i cl e.

M a nu s c ript prep a rat i o n
R ega rdless of the cat ego ry for wh i ch the manu s c ript is submitted, the fi rst page mu s t
i n clude the title (less than 12 wo rd s ) , the fi rst name initials and last names of the
a u t h o rs , the name and complete add ress of the institution in wh i ch the wo rk was per-
fo rm e d, the titles and institutional affi l i ations of each author, and the complete
a dd re s s , t e l ephone nu m b e r, and fax number of the corresponding author.
O ri ginal art i cles should not exceed 12 pages (not counting re fe rences). Th ey should
h ave an Introduction cl e a rly stating the purpose of the wo rk fo l l owed by Mat e ri a l
and Methods, Results and Discussion.
B rief commu n i c ations describing clinical wo rk , ep i d e m i o l ogical dat a , t h e rap e u t i c
fi n d i n g s , or surgical techniques should not exceed 6 pages (ex cluding not more than
15 re fe re n c e s ) .
G e n e ral rev i ews are commissioned by the Editorial Staff. Manu s c ripts should not
exceed 16 pages. Refe rences may be ex h a u s t ive.
L e t t e rs to the Editor and other commentary are we l c o m e. This correspondence should
not exceed 40 lines with no more than 5 re fe re n c e s .
The "Sur place (On location)" cat ego ry is intended for publ i c ation of art i cles rep o r-
ting personal ex p e ri e n c e, witnessed eve n t s , or official missions in tropical areas. Th e
o ri ginality of the rep o rt will be taken into account. Manu s c ripts should be limited
to 12 pages including re fe rences (not re q u i re d ) .
In all cat ego ries abb rev i ations should be avoided wh e n ever possibl e. When used,
abb rev i ations should be defined immediat e ly after the fi rst ap p e a rance of the ex p re s-
sion or wo rd wh i ch they will be replace in the rest of the tex t .

A b s t ra c t s
O ri ginal art i cl e s , b rief commu n i c at i o n s , rev i ew art i cl e s , and art i cles submitted fo r
the «Sur place (On locat i o n )» cat ego ry should be accompanied by an ab s t ract in
English fo l l owed by 4 to 5 key wo rds. The ab s t ract should be submitted in qua-
d ru p l i c ate on a sep a rate page from the rest of the manu s c ript. It should contain no
m o re than 250 wo rds with no abb rev i ations or re fe rences. For ori ginal art i cl e s , t h e
ab s t ract should present the purp o s e, m e t h o d s , re s u l t s , and conclusions. An ab s t ra c t
in Fre n ch is also re q u i red (800 wo rds). If the author does not submit a Fre n ch ab s-
t ra c t , he will have to accept the one supplied by the Editorial Staff.

R e fe re n c e s
R e fe rences should be arra n ged nu m e ri c a l ly in the order in wh i ch they are cited in
the text. Only art i cles that have alre a dy been published or wh i ch are in press should
be cited. Jo u rnal titles should be abb rev i ated in accordance with the style of Index
Medicus. 
Sample Refe re n c e s
Jo u rnal 
1 - COMOE KC, SESS D, GUELAIN J - Etude de la tension art é rielle en milieu

urbain Ivo i rien. Med Trop 1 9 9 3 ; 53 : 1 7 3 - 1 7 9 .
Book Chapter 
2 - DUPONT A , BOUCHEZ P, LE BRAS M - Rein et drépanocy t o s e. In « B E G U E

P - La maladie drépanocy t a i re». Sandoz ed, Rueil Malmaison, 1 9 8 4 , pp 203-207.
Book 
3 - CHATELAIN C - La bilharziose uro - g é n i t a l e. Masson ed, Pa ri s , 1 9 7 8 , 100 p.

Tabl e s , Fi g u res and Illustrat i o n s
Tables should must be kept to the minimum re q u i red for cl a ri fi c ation of the tex t .
O ri ginal photographs and slides should be submitted. A label should be affi xed to
the reve rse side of each illustrat i o n , i n d i c ating fi g u re nu m b e r, l ege n d, and top of the
fi g u re. Data presented grap h i c a l ly should be furnished sep a rat e ly so that diagra m s
and graphs can be rep roduced in accordance with the standards of the Jo u rn a l .
L egends should be descri p t ive enough to make the illustration self-ex p l a n at o ry
without re fe rence to the tex t .
Submission of any mat e rial (tex t , i m age s , i l l u s t rations) implies tra n s fer of all publ i-
c ation and rep roduction rights ex cl u s ive ly to the Rev u e, unless a prior agre e m e n t
has been re a ched between the author and editor.


